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Marc Pontaud 
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Vous avez été nommé Directeur de la Recherche de 

Météo-France en janvier dernier ; pouvez-vous nous dire 

quels sont vos objectifs pour les prochaines années ? 
 

Mais nous accentuons aussi notre effort pour la caractérisation 

et la simulation du climat régional, en particulier sur la région 

méditerranéenne : nous utilisons la modélisation couplée avec le 

modèle ALADIN, et testerons prochainement l’utilisation 

d’AROME, capable d’une meilleure simulation des phénomènes 

convectifs. 

Nous poursuivrons et amplifierons aussi notre programme de 

modélisation de la ville face aux changements climatiques, 

programme déjà concrétisé avec la plateforme ACCLIMAT. 

L’interface avec les aspects économiques doit aussi être prise en 

compte, c’est ce que nous ferons via une collaboration avec nos 

collègues du CIRED(4)  et peut-être aussi de TSE(5). 
 

Quels programmes instrumentaux poursuivrez-vous ? 
Une grande question sera de trouver les financements pour 

renouveler l’avion de recherche atmosphérique FALCON, qui est 

en fin de vie.  

Par ailleurs, l’unité SAFIRE(6), qui regroupe les avions de 

recherche actuels (FALCON, ATR-42 et Piper-Aztec) sera 

complétée par l’apport de  drones de  grandes  capacités : 2 à 9 

heures de vol et 3 à 4 kg de charge utile.  

Et nous nous doterons dès 2017 d'un radar à 95 GHz permettant 

d’étudier la microphysique nuageuse, avec en perspective des 

campagnes de mesures associées avec une modélisation à 

haute résolution AROME, pour progresser dans la 

compréhension et la modélisation du brouillard.  

 
Propos recueillis par Jean-Claude ANDRÉ  

Météo et Climat 
 
(1) CNRM : Centre National de Recherches Météorologiques, UMR 3589  
(Météo-France, CNRS/INSU), Toulouse/Grenoble. 
 

(2) LACy : Laboratoire de l'Atmosphère et des Cyclones, UMR 8105 
(Université de la Réunion, CNRS, Météo-France). 

 

(3) HYMEX  (Hydrological cycle in the Mediterranean Experiment) est un 
programme de recherche international  sur dix ans (2010-2020) portant sur 
le cycle de l'eau en Méditerranée, qui a  organisé des campagnes de 
mesures en Méditerranée occidentale sur les évènements de précipitations 
intenses et les crues rapides en 2012, et  sur  la formation d'eaux denses 
en mer Méditerranée sous l'effet du mistral et de la tramontane en 2013. 
 

(4) CIRED : Centre International de Recherche sur l'Environnement et le 
Développement, UMR 8568 (CNRS, Ecole des PontsParisTech, EHESS, 
AgroParisTech-ENGREF, CIRAD), Nogent-sur-Marne. 
 

(5) TSE : Toulouse School of Economics, Toulouse. 
 

(6) SAFIRE : Service des Avions Français Instrumentés pour la Recherche 
en Environnement, UMS 2859  (CNRS/INSU, Météo-France, CNES), 
Toulouse-Francazal.   
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La recherche au sein de Météo-France est largement reconnue et 

s’appuie sur de nombreux points forts. Il faut à la fois conforter ces 

domaines d’excellence et, parallèlement, investir dans des 

développements qui s’ouvrent aux interfaces entre la météorologie et de 

nouvelles activités Ces travaux seront conduits principalement au sein 

de l'UMR 3589 CNRM(1), de l'UMR 8105 LACy(2) et également au travers 

de collaborations nationales et internationales. 

Il faut tout d’abord poursuivre nos efforts sur AROME, notre outil de 

pointe pour la prévision numérique à méso-échelle. La résolution 

spatiale horizontale, qui atteint maintenant 1,3 km, permet d’aborder de 

façon beaucoup plus efficace la prévision des événements extrêmes et 

d’autres phénomènes comme le brouillard. Mais ceci nécessite 

parallèlement de progresser dans la prise en compte de la physique des 

phénomènes, en particulier celle de la microphysique nuageuse, des 

aérosols et de leurs interactions. Il est aussi nécessaire de mieux 

coupler les processus atmosphériques avec la diversité des 

phénomènes qui intéressent la surface, notamment l'océan ou les 

vagues, car comme l’a montré l’expérience HYMEX(3), une description 

fine de l’évaporation à la surface de la mer est capitale pour la 

description et la prévision des phénomènes extrêmes comme les pluies 

cévenoles.  

Sur la prévision d'ensemble, après la grande échelle, nous voyons 

aujourd'hui un premier aboutissement de nos travaux à méso-échelle 

avec la mise en œuvre d'une première version opérationnelle fin 2016, 

sur la base d'AROME à la résolution spatiale de 2,5 km, en espérant 

qu’un tout prochain calculateur de Météo-France permettra de se 

rapprocher de la très haute résolution. 

L’assimilation de données est elle aussi un domaine où la recherche au 

sein de Météo-France a atteint un niveau qui place notre établissement 

au premier plan européen et mondial. Le défi est désormais de produire 

une assimilation pour AROME capable de traiter la physique complexe 

de ce modèle tout en intégrant l’évolution récente de l’atmosphère. 

Notre objectif est d’utiliser pour cela une méthode d’ensemble qui évite 

certaines opérations comme la linéarisation du modèle. Il nous faut 

aussi préparer l'arrivée des nouveaux capteurs spatiaux (MTG, EPS-SG, 

ADM-Aeolus, ...) pour AROME comme pour notre modèle global ARPEGE 

dont la qualité des prévisions est une des toutes meilleures à 24h et 

48h sur l'Europe. Et il s'agira également de développer un premier 

système d'assimilation propre à notre modèle de manteau neigeux à 

partir d’observations spatiales pour la prévision du risque d'avalanche. 

 

Vous n'avez pas mentionné l’étude du climat : quels sont vos objectifs 

dans ce domaine ?  
Il nous faut d’une part continuer à travailler au niveau global, avec 

comme étape importante franchie l'intégration du cycle du carbone. 

Cela permettra au CNRM de proposer un des dix modèles du "système 

Terre" pour le prochain exercice du GIEC et d'acquérir une expertise sur 

les questions de géo-ingénierie climatique planétaire.  
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Des Arome pour les Outre-Mer 
 

 
 

Fig 1 : Domaines des Arome OM (en blanc, bordure rouge), et climatologie des trajectoires de cyclones 
 

Arpège, le modèle global de prévision numérique du temps mis en œuvre à Météo-France, possède une maille étirée ; cela permet 

une précision inégalée sur la France métropolitaine, au détriment des zones les plus éloignées de l'Europe. Pour pallier ce défaut 

touchant notamment les zones tropicales, Météo-France a fourni dès 2002 une version d'Arpège, dite Tropiques, possédant une 

résolution uniforme sur le globe. La fourniture de modèles de prévision numérique du temps dédiés à l'outre-mer avait débuté.  

Quatre modèles à aire limitée Aladin ont progressivement pris le relais d'Arpège Tropiques entre 2006 et 2010, avec notamment 

une nette amélioration de la résolution horizontale. Début 2016, une nouvelle génération de modèle pour l'outre-mer a été mise en 

opérationnel ; basés sur Arome, cinq domaines (cf. figure 1) couvrent les zones à enjeux de l'outre -mer tropical.  

 

Le passage d'Aladin à Arome se concrétise tout d'abord sur la 

résolution horizontale de la grille du modèle : passant de 8km à 

2.5km, elle permet notamment à Arome de simuler 

explicitement les nuages du type cumulonimbus.  

Cet accroissement de résolution est également particulièrement 

visible dans la description du relief des îles hautes volcaniques. 

Cela permet au final d'avoir des simulations atmosphériques 

d'un réalisme inédit (cf. figure 2), que ce soit au niveau de la 

convection ou des effets locaux induits par le relief.  
 

 
Fig 2 : Force du vent vers 15m de hauteur, prévue par le modèle Arome et le 
modèle Aladin, à l'échéance 21h le 3 février 2016, sur l'arc antillais.  

Valeurs entre 0 et 10 m.s⁻¹ 

Ces modèles fournissent des prévisions allant jusqu'à 42h 

d'échéance 4 fois par jour. Leur état initial et leurs conditions 

aux limites proviennent du modèle global IFS du CEPMMT. 

Passé un temps de mise en équilibre de ses champs, Arome 

propose ensuite une prévision qui peut diverger de celle de son 

modèle coupleur, bien évidemment à méso-échelle mais 

également aux échelles synoptiques.  

 

Des vérifications variées ont permis de mettre en évidence 

l'apport des prévisions Arome par rapport aux autres modèles 

disponibles, confirmant ainsi le bon accueil de ces nouveaux 

modèles par les prévisionnistes d'outre-mer. Ils soulignent 

notamment la qualité de leurs prévisions de l'ennuagement des 

îles hautes et des effets locaux du champ de vent.  

 

Ces Arome pour l'Outre-Mer vont connaître dès 2017 une 

amélioration sur plusieurs points. Le plus important concerne la 

gestion de la température de surface de la mer (TSM) : au lieu 

de rester constante pendant toute la durée de la prévision, elle 

évoluera en fonction des variations atmosphériques grâce à 

une modélisation 1D de la couche de mélange océanique.  

Le paroxysme de cette interaction océan-atmosphère est 

atteint dans le voisinage d'un cyclone tropical, dont les forts 

vents entraînent un refroidissement de la TSM, lequel influence 

ensuite l'intensité du cyclone. Ce couplage océan-atmosphère, 

fruit du travail d'équipes du CNRM, du LACy et de Mercator, 

sera une première dans les modèles de prévision numérique du 

temps à Météo-France. 
Ghislain FAURE 
Météo-France 
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Les gelées précoces de septembre 1972 
 

 

 
 

Fig. 1 - Températures moyennes des mois de septembre de 1901 à 2015 
 

Le mois de septembre connaît assez souvent une ambiance estivale, 

comme par exemple en 2016. Ce ne fut pas le cas en septembre 

1972…  

 

LES TEMPÉRATURES 
En France, septembre 1972 est le troisième mois de septembre le 

plus froid de la période 1900-2015, après septembre 1912 et 

septembre 1931.  

 

L’écart moyen de la température mensuelle de septembre 1972 par 

rapport à la normale 1981-2010 atteint -3,1°C (fig.1 et tableau 1) ; il 

est encore plus important dans le Centre-est (-4,1°C à Lyon et au 

Puy, -4,2°C à Vichy, à Ambérieu et à Challes-les-Eaux et -5°C à St-

Etienne).  
 

TABLEAU 1 - SEPTEMBRE  1972 

 Station T°C moyen Ecart sur 1981-2010 Tn abs. °C 

Ajaccio 18,4 -2,1 8,2 (29) 

Biarritz 15,3 -3,6 5,8 (27) 

Bordeaux 15,0 -3,5 2,3 (30) 

Bourges 13,3 -3,2 2,6 (11) 

Brest 13,2 -2,2 3,5 (26) 

Caen 12,8 -2,8 2,1 (27) 

Dijon 14,1 -1,9 3,1 (11) 

Lille 12,6 -2,9 3,1 (30) 

Lyon-Bron 13,5 -4,1 1,9 (29) 

Marignane 18,1 -2,5 6,7 (28) 

Nantes  14,6 -2,4 3,9 (11) 

Nice 17,8 -3,2 7,6 (27) 

Paris-Montsouris 14,2 -2,7 5,8 (26) 

Strasbourg 12,3 -3,5 -0,6 (25) 

Toulouse 15,7 -3,3 1,9 (27) 

 

La fig. 2 révèle que les températures ont été presque continuellement 

inférieures aux normales durant le mois avec des pics du 11 au 13 et 

du 25 au 30. 

 
 

Fig. 2 - Températures minimales (Tn) et maximales (Tx) de sept. 72 en France 
 

La fig.3 montre le champ de pression moyen en surface : un 

anticyclone est centré sur l’Irlande, alors qu’une vaste zone 

dépressionnaire s’étend du large du Portugal à la péninsule des 

Balkans. Il en résulte un flux dominant de nord-est sur la France.  

 

La fig.4 témoigne de l’anomalie de pression : un noyau d’anomalie 

positive (plus de 10 hPa) se situe au nord-ouest des Îles 

britanniques, alors que tout le bassin méditerranéen connaît une 

anomalie négative.  

 

  
 

Fig. 3 - Champ de pression moyen en 
surface en septembre 1972 

 

Fig. 4 - Anomalie de pression en 
surface en hPa en septembre 1972 

 

 

 

Lors de la 

séquence du 11 

au 13, la France 

est sous une 

dorsale d’un 

anticyclone 

s’allongeant du 

sud de l’Islande à 

l’Europe centrale 

(fig. 5).  

 

 

Fig. 5 - Situation synoptique le 11/09/1972 
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Les températures minimales sous abri s’abaissent à -2°C à 

Romorantin, -0,9°C à Luxeuil, -0,6°C au Puy et à St-Etienne,  

-0,2°C à Limoges, 0°C à Nevers, Châtillon s/Seine et 

Châteaudun, 0,8°C à St-Etienne-de-St-Geoirs, 0,9°C à Tours, 

1°C à Avord, 1,3°C au Mans, 1,6°C à Ambérieu, 2°C à 

Besançon et à Romilly, 2,9°C à Auxerre, 3,1°C à Dijon et 3,9°C 

à Nantes ; en altitude, -5,2°C à Mouthe (25), -5°C au Monêtier 

(05), -4,9°C à Morbier (39), -4°C à Saugues (43) et au Mont-

Cenis (73) et -3°C à Autrans (38) et à Valjouffrey (38).  

Au niveau du sol, on enregistre de nombreuses températures 

négatives, jusqu’à -4,8°C à Romilly. 

 

Le second pic de froid survenu en fin de mois (fig. 6) connaît 

des températures plus basses que lors de l’épisode précédent ; 

hors des montagnes, les minimales descendent à -3,1°C au 

Puy, -3°C à Luxeuil, -2,6°C à St-Etienne, -2,5°C à Romorantin,  

-2°C à Vichy, -1,9°C à Romilly, -1,2°C à Ambérieu, à Challes-

les-Eaux et à St-Etienne-de-St-Geoirs, -1,1°C à Metz, -0,9°C à 

Mulhouse-Bâle, -0,7°C à Reims, -0,6°C à Strasbourg, -0,3°C à 

Nancy, à Vichy et à Nevers, 0°C à Clermont-Ferrand et à 

Limoges.  

 

 
 

Fig. 6 - Situation synoptique le 26/09/1972 

 

 

LES GELÉES 
Le tableau 2 indique la fréquence des gelées et les 

températures minimales absolues du mois des stations ayant 

au moins 6 jours de gelée. Il s’agit en général de stations de 

montagne, mais il faut signaler la faible fréquence des gelées 

dans certaines stations : 4 jours à Barcelonnette et au Mont-

Aigoual, 3 à Aurillac et au Puy-de-Dôme, 2 à Briançon et 1 à 

Bourg-St-Maurice.  

En plaine, le nombre de jours de gelée, quoique peu élevé, est 

exceptionnel (la normale étant de zéro…) : 1 à Strasbourg, à 

Mulhouse-Bâle et à Clermont-Ferrand, 2 à Reims, à Nancy et à 

Limoges, 3 à Vichy, à Nevers et à Rothau (67), 4 à Chambéry et 

à Romilly, 5 à Romorantin et 6 à Châtillon s/Seine.  

Les données de montagne figurent dans le tableau 2. Au niveau 

du sol, on relève jusqu’à -5°C à Reims.  

TABLEAU 2 : NOMBRE DE JOURS DE GELÉE ET TN ABSOLUS EN SEPTEMBRE 1972 

Station 

N. de 
J. 

Tn<= 
0°C 

Norm. 
 

Tn 
absolu 

°C 
Station 

N. de 
J. 
Tn 

<=0°C 

Norm. 
  

Tn 
absolu 

°C 

Pic du Midi (65) 23 10,0 -8,2 (16) La Salette (38) 10 
 

-3,0 (27) 

Mont-Cenis (73) 18 3,0 -3,0 (26,27) Auzat (63) 10 
 

-2,5 (27) 

Morbier (39) 16 1,5 -6,0 (29) Chappes (63) 10 0,2 -3,0 (27) 

Arvieux (05) 15 3,2 -5,0 (27) Marsac (63) 10 1,1 -4,0 (27) 

Névache (05) 15 5,9 -7,1 (29) Sauxillanges (63) 10 0,4 -2,8 (27) 

Montgenèvre (05) 15 2,4 -7,0 (27) Abondance (74) 9 
 

-3,0 (27,28) 

Autrans (38) 14 1,6 -5,0 (27) Charquemont (25) 9 
 

-2,2 (27) 

Le Monêtier (05) 14 3,4 -5,5 (27) Chabreloche (63) 9 
 

-3,0 (25) 

St-Firmin (05) 14 
 

-6,0 (28) St-Anthème (63) 9 0,2 -4,0 (26) 

Viverols (63) 14 
 

-6,5 (25) Besain (39) 8 1,0 -4,5 (25) 

Vallorcine (74) 13 
 

-6,0 (28,30) Supt  (39) 8 
 

-1,6 (29) 

Mouthe (25) 13 2,0 -6,5 (30) Besse-en-O. (38) 8 1,3 -1,0 (25,28) 

Saugues (43) 13 3,4 -4,0 (29) St-Flour (15) 8 0,5 -3,9 (27) 

Valjouffrey (38) 13 0,4 -5,5 (28) Le Claux (15) 8 0,7 -1,5 (27) 

St-Véran (05) 12 2,6 -4,6 (27) Termignon  (73) 8 1,0 -3,6 (27,28) 

Le Russey (25) 12 
 

-4,9 (25) Lescheraines (73) 8 0,1 -4,5 (28) 

Megève (74) 11 
 

-2,6 (29) Le Puy-Chadrac (43) 8 0,1 -3,1 (27) 

Labergement  (25) 11 
 

-4,4 (29) Les Gets (74) 7 
 

-2,0 (27) 

La Grave (05) 11 
 

-3,8 (27) Lamoura (39) 7 1,2 -1,5 (26) 

Hauteluce (73) 11 0,7 -1,5 (27) Fond-de-France (38) 7 
 

-1,5 (28) 

Chamonix (74) 11 1,2 -2,3(28) Marmanhac (15) 7 1,0 -4,0 (27) 

Saulzet (63) 11 
 

-5,0 (25) Pralognan (73) 7 1,6 -2,5 (28) 

Cros de-Géorand (07) 10 1,8 -3,5 (29) Cypières (05) 7 
 

-2,2 (28) 

Issanlas (07) 10 1,0 -2,0 (26) St-Etienne (42) 7 0 -2,5 (26) 

Oyonnax-Arbent (01) 10 
 

-5,5 (27) Brioude (43) 6 0,1 -2,5 (27) 

Hauteville (01) 10 0,9 -2,8 (28,29) Izernore (01) 6 0 -2,9 (27) 

Villard-de-Lans (38) 10 1,7 -3,0 (29) Taninges (74) 6 
 

-1,5 (28) 

Luxeuil (70) 10 0,2 -3,0 (25) Lus-la-Cx Haute (26) 6 0,1 -2,4 (29) 

 
 

LES PRÉCÉDENTS 
Comme nous l’indiquions au début de cet article, deux mois de septembre 

ont été plus froids que septembre 1972 : septembre 1912 et septembre 

1931.  

Septembre 1912 est le mois de septembre le plus froid de la période 1860-

2016 avec un écart de -4,2°C par rapport à la normale 1981-2010.  

La thèse d’E. Bénévent (*) nous fournit diverses informations sur les Alpes.  

A Lente (1080 m) dans le Vercors, on a compté 18 jours de gelée et un 

minimum absolu de -6°C le 27 ; ce même jour, on enregistrait un minimum 

de -1,2°C à Annecy et de 0,9°C à Lyon (-0,3°C au sol) et à Paris. Comme 

l’été avait également été très frais, les moissons ont eu trois semaines de 

retard environ et les troupeaux ont dû descendre prématurément des 

alpages. Divers auteurs expliquent cette longue période froide par 

l’éruption du volcan Katmai en Alaska du 6 au 8 juin.  

En septembre 1931, la température moyenne en France a été déficitaire de 

4°C. Cette fois encore, l’été avait été très frais. Les gelées ont été assez 

fréquentes (le 24, journée la plus froide, il gèle dans de très nombreuses 

stations, dont Nancy, Epinal, Reims, Metz, Belfort, Besançon, Clermont-

Ferrand, Pau, Toulouse-Francazal et Dijon. Ce jour-là, on enregistre 0,7°C à 

Lyon-Bron et 3,6°C à Paris-Montsouris). La veille, il avait neigé localement 

dans les Alpes au-dessus de 600 mètres !  

Les incidences de ce froid précoce ont été limitées, les gelées d’automne 

étant moins pénalisantes que les gelées tardives du printemps.  

 
* BENEVENT E., 1926 : Le climat des Alpes françaises (Mémorial de l’ONM, Paris, 
435 p.) 

 
Pour la fourniture de certaines données, nous remercions Fabrice Dosnon, Valérie 
Dziak et Patrice Paul. 

 

Guy BLANCHET 
Météo et Climat 
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Qu’est-ce qu’une métadonnée ? 
Les métadonnées sont une liste 

structurée d’information qui 

décrit les données ou les 

services stockés dans le 

système d’information.  

Les métadonnées contiennent 

une brève description sur le 

contenu, la localisation 

géographique, les objectifs, la 

qualité de la donnée ainsi que 

les informations relatives à sa 

création et ses droits d’usages. 

 

 
 

Le projet OpenWIS et l’ouverture des catalogues de données des services 

météorologiques 
 

 
 
Le système d’information de l’OMM, WIS (WMO Information 

System), repose sur des Centres Nationaux (NC), des Centres de 

Collecte ou de Production de Données (DCPC) et des Centres 

Mondiaux du Système d’Information (GISC).  

Le WIS est une structure ouverte offrant un ensemble de facilités 

aux Services Météorologiques ou Hydrologiques, aux agences ou 

utilisateurs pertinents hors communauté météorologique, aux 

centres de recherche et centres associés à des programmes 

internationaux. 
 

Les 15 GISC (dont Météo-France) sont au cœur du système 

d’information de l’OMM et en assurent la cohérence.  

Ils collectent les données et produits ayant vocation à une large 

diffusion, les distribuent à tous les centres météos de leur zone 

de responsabilité et conservent un échantillon complet de toutes 

ces données globales pendant 24 heures au minimum. Ils 

offrent aux utilisateurs un point d’entrée unique et, au travers 

d’un service de découverte, 

une vue globale de tous les 

produits disponibles au sein 

du WIS. La découverte de 

toutes les données est 

donc faite via un GISC, mais 

pour une donnée issue d’un 

Centre National du WIS, 

l’utilisateur est renvoyé vers 

ce centre pour récupérer 

l’information. 

 

Cette vision globale de 

l’information est possible 

grâce à un catalogue 

standardisé de toutes les 

données et produits 

disponibles, avec leurs options d’accès et de diffusion et leurs 

métadonnées (voir encadré). Chaque donnée, produit ou service 

que les centres du WIS souhaitent publier fait l’objet d’une 

description dans ce catalogue. 

Le catalogue est librement et facilement consultable en ligne via 

les portails des GISC, pour tout utilisateur qui s’est préalablement 

enregistré.  

 

Les droits d’accès dépendent du type de données, du profil 

utilisateur et de la politique d’accès définie par le centre 

producteur. Pour Météo-France toutes les données "publiques" 

sont libres d’accès (données SYNOP essentielles, observation 

d’altitude, données des modèles ARPEGE, AROME, vagues). 

L’accès aux données à des fins de recherche est le plus souvent 

autorisé par les producteurs.  
 

Pour mener à bien son rôle de GISC, Météo-France a décidé de 

collaborer avec le Met Office britannique au développement d’un 

logiciel fournissant les fonctionnalités requises. Par la suite, le 

Bureau de Météorologie Australien, les services météorologiques 

de Corée, de Finlande, des USA, et Météo France International se 

sont joints à l’opération pour donner naissance au projet 

OpenWIS. Cette coopération a permis le développement d’un 

premier ensemble logiciel maintenant utilisé par 16 services  

météorologiques à travers le monde pour la fourniture de données 

météo. 
 

Ce logiciel OpenWIS, est utilisé par Météo-France pour ses 

fonctions de GISC (http://gisc.meteo.fr), mais aussi plus 

largement pour la fourniture de données des services Copernicus 

(www.regional.atmosphere.copernicus.eu), des données radar du 

projet Odyssey d’Eumetnet (http://dcpc-odc.meteo.fr) et des 

données de prévision numérique de Météo-France (http://dcpc-

nwp.meteo.fr). 

A l’issue du cycle actuel de développement, le logiciel OpenWIS 

deviendra fin 2016 une solution open source. 
 

Mattéo DELL’ACQUA 
Météo-France, Direction des Systèmes d’Information 

 

 

 
 

 
Le concours photos 2016 de l'EMS 
 

www.emetsoc.org/awards/europhotometeo/europhotometeo16-topten 

montre les dix meilleures photos du concours 2016 de 

l'European Meteorological Society. Certaines images sont 

vraiment extraordinaires. Une autre page permet de visionner 

toutes les photos ayant participé au concours, ce qui est un peu 

lassant à la longue, mais tout de même ! 
 

http://gisc.meteo.fr/
http://www.regional.atmosphere.copernicus.eu/
http://dcpc-odc.meteo.fr/
http://dcpc-nwp.meteo.fr/
http://dcpc-nwp.meteo.fr/
http://www.emetsoc.org/awards/europhotometeo/europhotometeo16-topten
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UNE NOUVELLE MÉTHODE DE MESURE PAR SATELLITE DE LA HAUTEUR DE NEIGE 

EN MONTAGNE 
La fonte de la neige est une ressource en eau essentielle pour l'irrigation et la 

production d'hydroélectricité dans de nombreuses régions. Une équipe 

associant des chercheurs du Centre d’études spatiales de la biosphère 

(CESBIO), du laboratoire Géographie de l’environnement (GEODE) et du 

Laboratoire d’études en géophysique et océanographie spatiales (LEGOS) à 

la startup GeoFalco a mis au point une nouvelle méthode de mesure par 

satellite de la hauteur de neige en montagne. Cette méthode, qui s'appuie 

sur des images acquises par le système français de satellites Pléiades, a été 

validée dans les Pyrénées ariégeoises.  

 d'info : www.insu.cnrs.fr/node/5947  

 
COMPRENDRE, OBSERVER ET PRÉVOIR LES ÉPISODES MÉDITERRANÉENS : 

HYMEX LIVRE SES PREMIERS RÉSULTATS 

Communiqué de presse du Mercredi 24 août 2016. Lancé en 2010 pour 

mieux prévoir les évènements extrêmes du pourtour méditerranéen, le 

programme HyMeX, coordonné par Météo-France et le CNRS, livre une série 

de résultats issus de l’analyse des observations récoltées lors de la 

campagne de mesures intensives de 2012. Ces travaux sont publiés 

aujourd’hui dans un numéro spécial de la revue scientifique Quarterly Journal 

of the Royal Meteorological Society. 

 d'info : www.insu.cnrs.fr/node/5955  

 
LES SOLS GELÉS : POSSIBLE CHAÎNON MANQUANT POUR EXPLIQUER 

L’ÉVOLUTION GLACIAIRE-INTERGLACIAIRE DU CO2 ATMOSPHÉRIQUE 
Une équipe de chercheurs du Laboratoire de glaciologie et géophysique de 

l’environnement (LGGE, Grenoble), du laboratoire Environnements et 

paléoenvironnements océaniques (EPOC, Bordeaux) et du Laboratoire des 

sciences du climat et de l’environnement (LSCE, Versailles) a modélisé pour 

la première fois l’évolution temporelle des sols gelés à l’échelle globale et les 

transferts de carbone associés dans le contexte de la dernière transition 

climatique glaciaire-interglaciaire. En évaluant ce modèle au regard 

notamment des données issues des carottes de glace, leur étude pointe le 

dégel de ces sols en début de déglaciation comme le possible responsable 

de la première phase d’augmentation du CO2 dans l’atmosphère. 

 d'info : 

www.insu.cnrs.fr/node/5952?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaig
n=DNI  

 
UN ÉTÉ PLUTÔT SEC, ASSEZ CHAUD ET ENSOLEILLÉ  
C’est en tous cas le souvenir que Météo-France garde de l’été 2016 (été 

météorologique, de juin à août). Mais cette statistique trimestrielle masque 

un certain nombre d’anomalies plus ou moins brèves et plus ou moins 

locales : pics de chaleur et pics de fraîcheur, juin très humide et août très 

sec. On trouve plus de détails, des graphiques et des cartes dans l’article de 

Météo-France.  

 d'info : www.meteofrance.fr/actualites/40108382-un-ete-plutot-sec-assez-chaud-

et-ensoleille 

 
COMMENT LA POLLUTION ASIATIQUE ALIMENTE-T-ELLE EN OZONE LA HAUTE 

TROPOSPHÈRE ? 
Pendant la mousson asiatique d'été, la pollution atmosphérique asiatique est 

piégée dans la haute troposphère-basse stratosphère au sein de 

l'anticyclone de la mousson. Une équipe du Laboratoire d’aérologie (LA/OMP, 

Toulouse) a réalisé pour la première fois le bilan de l’ozone dans cet 

anticyclone géant pour identifier les régions et les sources contribuant le plus 

à la production de ce gaz à effet de serre. 

 d'info : www.insu.cnrs.fr/node/5950   

 
RECUL RECORD DES GLACIERS AUX KERGUELEN : LA BAISSE DES 

PRÉCIPITATIONS MISE EN CAUSE 
Les causes du recul record des glaciers de l’archipel des Kerguelen (49°S, 

69°E) au cours des dernières décennies viennent d’être dévoilées par une 

équipe internationale comprenant des chercheurs de quatre laboratoires 

français : Laboratoire de glaciologie et géophysique de l’environnement 

(LGGE/OSUG, Grenoble), Laboratoire d’études en géophysique et 

océanographie spatiales (LEGOS/OMP, Toulouse), Laboratoire de géographie 

physique : Environnements Quaternaires et Actuels (LGP, Paris) et 

Laboratoire d’océanographie et du climat : expérimentations et approches 

numériques (LOCEAN/IPSL, Paris)). Après une période de stabilité, de 1850 à 

1960, les glaciers ont en effet connu une forte diminution de leur volume, 

qui serait essentiellement due à une sécheresse résultant du réchauffement 

climatique et du trou d’ozone en Antarctique. 

 d'info : 

www.insu.cnrs.fr/node/5959?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaig
n=DNI     

 
LE RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE ANTHROPIQUE AURAIT DÉBUTÉ IL Y A AU 

MOINS 180 ANS, AU TOUT DÉBUT DE LA RÉVOLUTION INDUSTRIELLE 
S’appuyant sur une synthèse unique de données paléo-climatiques, un 

groupe international de chercheurs vient de montrer que le réchauffement 

climatique dû aux activités humaines aurait débuté il y a près de deux 

siècles, soit au début de la révolution industrielle. En outre, ce réchauffement 

n’aurait pas débuté de manière synchrone et ne se serait pas déployé au 

même rythme sur l’ensemble de la planète. Réalisés dans le cadre du 

programme international "Past Global Changes 2k", auquel participent des 

chercheurs du Laboratoire d’océanographie et du climat : expérimentations 

et approches numériques (LOCEAN/IPSL) et du Centre européen de 

recherche et d’enseignement de géosciences de l’environnement 

(CEREGE/PYTHÉAS), ces travaux révèlent l’extrême sensibilité du climat aux 

perturbations anthropiques. 

 d'info : 

www.insu.cnrs.fr/node/5977?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaig
n=DNI  

 

 
 

SAUVEGARDER LA MÉMOIRE DE LA GLACE : LES SCIENTIFIQUES SE MOBILISENT 

POUR CRÉER UN PATRIMOINE GLACIAIRE MONDIAL POUR LES GÉNÉRATIONS 

FUTURES 
La première mission du projet de sauvegarde du patrimoine glaciaire 

mondial a été lancée en France le 15 août, dans le massif du Mont-Blanc : 

des chercheurs du CNRS, de l’IRD et de l’Université Grenoble Alpes 

prélèveront de la glace au col du Dôme afin notamment d’en stocker des 

échantillons en Antarctique. L’objectif à terme est de constituer la première 

bibliothèque mondiale d’archives glaciaires issues de glaciers menacés par 

le réchauffement climatique. D’autres pays sont déjà candidats pour 

s’inscrire dans ce projet et sauvegarder la mémoire des glaciers auxquels ils 

ont accès : l’Allemagne, l’Autriche, la Suisse, le Brésil, les États-Unis, la 

Russie, la Chine, le Népal, le Canada.   d'info : www.insu.cnrs.fr/node/5934    

http://www.insu.cnrs.fr/node/5947
http://www.insu.cnrs.fr/node/5955
http://www.insu.cnrs.fr/node/5952?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaign=DNI
http://www.insu.cnrs.fr/node/5952?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaign=DNI
http://www.meteofrance.fr/actualites/40108382-un-ete-plutot-sec-assez-chaud-et-ensoleille
http://www.meteofrance.fr/actualites/40108382-un-ete-plutot-sec-assez-chaud-et-ensoleille
http://www.insu.cnrs.fr/node/5950
http://www.insu.cnrs.fr/node/5959?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaign=DNI
http://www.insu.cnrs.fr/node/5959?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaign=DNI
http://www.insu.cnrs.fr/node/5977?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaign=DNI
http://www.insu.cnrs.fr/node/5977?utm_source=DNI&utm_medium=email&utm_campaign=DNI
http://www.insu.cnrs.fr/node/5934
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Associació Catalana de Meteorologia (ACAM) 
 

L'Association météorologique catalane, Associació Catalana de 

Meteorologia ou ACAM, a été fondée en 1995 pour réunir 

professionnels et amateurs de la météorologie, avec un intérêt 

particulier pour la météorologie des régions occidentales de la 

Méditerranée. Son objectif principal est de soutenir et de 

promouvoir des activités éducatives et d'approfondissement de 

la météorologie et la climatologie. 

 

ACAM est une association à but non lucratif composée de 168 

membres. Elle a un site internet (www.acam.cat), un compte 

twitter (@acam_cat) ayant 1236 abonnés, un compte Facebook 

(https://es-la.facebook.com/ACAM.cat), et dispose d’une liste de 

diffusion (llista@acam.cat) permettant d’échanger des points de 

vues et de nouvelles informations. 

 

Depuis novembre 1995, l’ACAM organise chaque année, à 

Barcelone, la "Réunion météorologique Eduard Fontserè", 

nommée d'après le Prof. Dr Eduard Fontserè, un météorologue 

local. Des conférenciers locaux et internationaux sont invités 

pour y présenter et discuter de points d'actualité ou de sujets 

historiques pertinents. Les participants peuvent aussi présenter 

leurs travaux sous forme de posters. Un recueil des résumés des 

présentations est édité à chaque symposium. 2016 a été 

l’occasion de sa 21ème édition. 

 

L’ACAM organise également le "Prix Eduard Fontserè", attribué 

pour des études portant sur la météorologie ou la climatologie 

des régions méditerranéennes. Certains des récipiendaires ont 

apporté une importante contribution internationale à la science 

météorologique.  

En outre, l'ACAM collabore à l'organisation de séminaires, de 

cours, d'expositions ou d'autres activités météorologiques ou 

connexes, telles que la célébration, le 23 mars, de la journée 

mondiale de la météorologie, au Musée des sciences de 

Barcelone. 

 

Par ailleurs, l’ACAM collabore à Téthys, un journal électronique 

de la météorologie et de la climatologie méditerranéennes 

(www.tethys.cat), dont le comité de rédaction organise tous les 

deux ans, en coopération avec l’ACAM, la Conférence 

internationale sur la météorologie et climatologie des régions 

méditerranéennes (MetMED). 

 

Après le succès des précédentes 

réunions du MetMED (Barcelone 

2008, Valencia 2010, Castellaneta 

Marina-Italie 2011, Banyuls 2013 

et Istanbul 2015), et au nom du 

comité d'organisation, l’ACAM 

souhaiterait inviter cordialement 

les lecteurs de la lettre 

d’information de Météo et Climat à 

la 6ème Conférence internationale 

sur la météorologie et la 

climatologie de la Méditerranée 

(6ème MetMED). 

A cette occasion, un congrès 

conjoint sera organisé du 20 au 22 février 2017, à Zagreb, 

Croatie, avec la Société météorologique croate (HMD). Ce 

congrès réunira deux conférences internationales : la 6ème édition 

de MetMED et la 5ème édition de la Conférence scientifique et 

professionnelle sur les challenges en météorologie (MI5).  

Des informations supplémentaires sont disponibles sur le site 

www.metmed.eu.  

 

 

ACAM  

C/ Pere Giró, 9  

08720 Vilafranca del Penedès, Espagne 
T +34 93 890 57 41 acam@acam.cat  |  www.acam.cat  

 

Propos recueillis et traduits par Jean-Pierre CHALON  

Météo et Climat 

Vice-Président de l'EMS 

 
 
 
 

 

 
 
DACCIWA : MIEUX COMPRENDRE LES IMPACTS DE LA POLLUTION EN AFRIQUE 

DE L’OUEST 
Démographie explosive, urbanisation massive, déforestation anarchique : 

l’Afrique de l’Ouest fait face à des changements majeurs, qui augurent un 

triplement de la pollution d’origine anthropique entre 2000 et 2030. Quel en 

sera l’impact sur la santé des populations et des écosystèmes, mais aussi 

sur la météorologie et le climat ? C’est à cette question que s’attache le 

programme européen DACCIWA, réunissant 16 partenaires. Il permettra à 

terme d’améliorer les prévisions météorologiques et climatiques dans cette 

région peu étudiée. Alors qu’une campagne majeure de mesures, 

aéroportées et au sol, s’est déroulée au début de l’été, le programme livre 

ses premiers résultats : il montre notamment qu'une large part de la pollution 

provient des décharges à ciel ouvert.  

 d'info : www.insu.cnrs.fr/node/5965  

DES NOUVELLES DU TROU D’OZONE ANTARCTIQUE 
Une équipe américaine du MIT (Massachusetts Institute of Technology, 

USA) vient d’identifier les premiers signes d’un retour vers la normale de 

la couche d’ozone antarctique. Dans une étude publiée le 30 juin dans la 

revue Science, cette équipe a trouvé que l’extension du trou d’ozone 

antarctique s’est réduite de plus de 4 millions de kilomètres carrés (soit à 

peu près la taille de la moitié des Etats-Unis) depuis l’année 2000, 

moment où le trou était à son plus profond. L’équipe a aussi montré que 

ce retour à la normale ne se faisait pas sans quelques ralentissements 

temporaires, liés par exemple à la survenue d’éruptions volcaniques 

importantes.  

 d'info : http://www2.ucar.edu/atmosnews/just-published/121673/scientists-

observe-first-signs-healing-in-antarctic-ozone-layer 
 

 

http://www.acam.cat/
https://es-la.facebook.com/ACAM.cat
http://www.tethys.cat/
http://www.metmed.eu/
mailto:acam@acam.cat
http://www.acam.cat/
http://www.insu.cnrs.fr/node/5965
http://www2.ucar.edu/atmosnews/just-published/121673/scientists-observe-first-signs-healing-in-antarctic-ozone-layer
http://www2.ucar.edu/atmosnews/just-published/121673/scientists-observe-first-signs-healing-in-antarctic-ozone-layer
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Nos manifestations La Météorologie Revue de l'atmosphère et du climat 

 

Journée scientifique 2016 

Paris 5e | ENS, Salle Jean Jaurès, 29 rue d'Ulm | 29 novembre 2016 
 
 

La 9e Journée Scientifique de 

Météo et Climat aura pour thème 

"Impact du changement climatique 

sur les crues lentes en France".  
Organisée en association avec 

l'Ecole normale supérieure (Paris-

Ulm), cette journée mettra en 

exergue l'évaluation des 

conséquences du changement 

climatique sur les crues lentes. 

 

PROGRAMME  
 

Ouverture officielle 
Marc MÉZARD Directeur de l'Ecole 

normale supérieure  

Jean JOUZEL Président de Météo et 

Climat 
 

Historique des crues des grandes rivières de France 
Denis CŒUR ACTHYS-Diffusion 
 

Le changement climatique et ses effets sur les précipitations 
Jean JOUZEL Météo et Climat 
 

La fréquence des crues lentes et son évolution dans le climat futur 
Florence HABETS CNRS 
 

L’aménagement du territoire et ses effets sur la genèse des crues 
Vazken ANDRÉASSIAN IRSTEA 
 

Changement climatique et gestion des bassins versants  
Claudine JOST EPTB Seine Grands Lacs 
 

Stratégies d’adaptation des bassins versants au changement climatique 
Patricia BLANC AESN 
 

Résilience urbaine et crues lentes 
Stéphanie BIDAULT CEPRI 
 

Modélisation de l'impact du changement climatique sur les dommages 

assurés consécutifs aux inondations en France  
David MONCOULON CCR 
 

Conclusion 
Pierre-Alain ROCHE CGEDD 
 

Clôture officielle 
 

Tarifs et inscription  www.meteoetclimat.fr  

Les adhérents de Météo et Climat bénéficient du tarif "spécial" 
 

 

Prix Prud'homme 2017 
 

Ouverture du concours pour les jeunes chercheurs 
Le prix Prud'homme 2017 s'adresse à des chercheurs qui ont soutenu 

une thèse de doctorat en 2015 ou 2016 dans une université française 

ou une école doctorale. Les domaines couverts par le prix sont la 

météorologie, la paléoclimatologie, la climatologie, l'océanographie.  

Les thèses en planétologie sont acceptées si elles font explicitement le 

lien avec les aspects terrestres. Dotation | 1er prix : 1800 € 

 d'infos www.meteoetclimat.fr/prix-chercheurs-et-scolaires  
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Autres manifestations 
 

30 sept. 
2016 

Nuit européenne des chercheur.e.s 
France et Europe  

La Nuit Européenne des Chercheur.e.s s’invite dans plus de 200 

villes en Europe dont 12 villes en France. Cet événement 

nocturne donne l’opportunité aux visiteurs de rencontrer en 

direct des chercheur.e.s de toutes disciplines, au cœur d’espaces 

insolites et scénographiés.  

Programme complet sur http://nuitdeschercheurs-france.eu/  

 

10-14 oct. 
2016 

Les Visites Climat de l'ADEME 
Île-de-France 

La Direction régionale Île-de-France de l’ADEME et ses 

partenaires vous proposent la visite de 10 sites franciliens où les 

solutions au changement climatique sont déjà en action. 

Les Visites Climat, c’est le rendez-vous des acteurs franciliens 

engagés dans la lutte contre le changement climatique. 

 d'infos /www.visitesclimat-ademe-idf.fr/  

 

15 nov. 
2016 

Les Respirations - Edition 2016 
Paris | Cité de la Mode et du Design 

Les Respirations, premier forum mondial dédié à la qualité de 

l’air, organise sa 3e édition parisienne autour du thème "La 

révolution de l’air potable". Une exposition ainsi que des remises 

prix seront proposées en marge de la journée. L'accès est gratuit 

et accessible à tous mais uniquement sur inscription préalable. 

 d'infos www.lesrespirations.org/edition-2016  

 

 

http://www.meteoetclimat.fr/
http://www.meteoetclimat.fr/prix-chercheurs-et-scolaires
http://irevues.inist.fr/la-meteorologie
http://nuitdeschercheurs-france.eu/
http://www.visitesclimat-ademe-idf.fr/
http://www.lesrespirations.org/edition-2016

